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Seance du 25 mars 1953 
Presidence de M. Cl. HERBULOT 


Admissions. M. Jacques AUBERT, Stagiaire de Recherches au C.N.R.S., Cite 
Universitaire (fondation Belge), boulevard Jourdan, Paris 14°, presente par 
MM. P. P. GRASSÉ et J. D’AGUILAR. — Lepidopteres et Ichneumonidae. 


—— M. CASSAGNAU, Stagiaire de Recherches au C.N.R.S., Laboratoire de Zoolo- 
gie, Faculté des Sciences, allées Saint-Michel, Toulouse (Haute-Garonne), présenté 
par MM. A. VANDEL et Cl. DELAMARE-DEBOUTEVILLE. 


Communications 


Note sur un Quedius nouveau [Cor. STAPHYLINIDAE| 


par J. DELABIE 


Lors des courses entomologiques sur les flancs du Canigou, j’ai pris entre 
autres, un Quedius qui s’est révélé nouveau. 


Quedius coronatus n. sp. — Ailé. Longueur en moyenne de 7,2 mm. pour les 3, 
avec un minimum de 7 mm., et de 8,5 mm. pour les 2; ces longueurs corres- 
pondant à la distance de l'extrémité du pygidium à celle du front. Large, épais 
et plutôt robuste, de couleur sombre, noir à reflets verts parfois un peu bronzés; 
les élytres, déprimés, sont, soit de même couleur, soit brunätres foncés ou noirä- 
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tres, avec un reflet plombé peu sensible. L’abdomen, irise comme l’acier bleui 
mais sans éclat, est noir. 


Holotype : 1 mâle; longueur : 7,2 mm. (coll. DELABIE). — Allotype : 1 femelle; 
longueur : 9,2 mm. (coll. DELABIE). — Paratypes : 12 mâles et 20 femelles (coll. 
FAGEL, JARRIGE et DELABIE). 

LocALITE et HABITAT. — Mousses d’un torrent à lit profondément encaissé, 


orienté S.-N., versant N. du massif du Canigou (Pyrénées-Orientales), les 23, 24 
et 25-VI-52. Gneiss. Altitude 1900 m. 


Têre. — Tête moitié plus large que longue avec les angles temporaux un pen 
distincts. Distance interoculaire grande; yeux gros et longs, 3,15 fois plus longs 
que la tempe chez les 4 et 3,25 fois chez les 2. Dans les deux sexes, le rapport 
de la largeur de la tête y compris les yeux à sa longueur, entendue de la ligne 
du cou à l'articulation du labre, est de 1,2. 

La ponctuation céphalique est remarquable. On peut admettre, comme nor- 
maux, les individus présentant deux points sustentoriaux sétulés à peine plus 
écartés entre eux qu’ils ne le sont des yeux, puis, pour chaque côté, un point 
derrière la base l’antenne, un point sur le bord de l’œil au-dessus du tiers anté- 
rieur, un point supra-oculaire au deuxième tiers, précédé de deux points un peu 
plus petits et suivis de deux gros points rejoignant le cou selon une oblique 
rentrante, enfin un point en arrière de l’@il à mi-hauteur. Le front est en outre 
marqué de deux petites fossettes post-antennaires assez constantes et l’aire pha- 
ryngienne d’une dépression arrondie qui, bien que variable, ne fait jamais défaut. 
Les tempes sont nettement et densément ponctuées jusqu’à la ligne de gros points, 
ces petits points étant ordonnés parallèlement à celle-ci. 

Antennes brun-rougeätre, avec les articles II et III brun foncé sur le dessus; 
le scape est parfois rembruni de même. Le rapport de la longueur des antennes 
à celle de la tête est de 1,7 chez les 4 et 1,85 dans l’autre sexe. Aucun article 
n’est transversal. Le scape est un peu plus long que le troisième article. 

Formule antennaire : 1 > 2 < 3 > 4 5 6 7 8 9 10e RL 

Labre profondément incisé, Mandibules rousses, aiguës et bien arquées ; 
la droite possède une dent vive; deux petites, obtuses, lui font face sur la gauche 
(retinacle). Palpes maxillaires brun foncé, avant dernier article à peine plus 
long que la moitié du dernier, ovoïde allongé, le dernier en fuseau. Palpes labiaux 
de même coloration, Gula triangulaire, ses bords étant presque contigus dans 
la très profonde dépression collaire. Le prébasilaire dont le bord antérieur est 
presque droit porte quatre macrochètes. Il forme le fond d'une dépression pres- 
que aussi forte que celle du cou. Tout le basilaire est en creux sur le dessous 
de la tête. Labium droit, très transverse; languette simple. Toutes les pièces 
labiales sont rougeatres, 

Les joues, tres renflées, moins fortement rebordées que chez la plupart des 
Quedius, sont éparsément sétulées, Leur renflement donne un profil bouffi dont 
l'épaisseur maximum se situe à Pextrémité du tiers proximal. 


Pronotum. — Corselet légèrement plus large que long, fortement convexe, 
en segment de cylindre, Pavant rétréci. Les côtés sont presque anguleux à la plus 
grande largeur. Les angles postérieurs sont marqués, toujours dépigmentés brun 
rougeätres un peu translucides. De profil, le disque est en calotte; les côtés, 
souvent un peu dépigmentés, ont une projection sensiblement rectiligne; l'avant 
est épais, l'arrière rapidement aminci, les angles postérieurs sont très nets. Les 
points dorsaux sont forts. 
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ELyTRES. — Le disque est très plan, déprimé en son milieu et près de l’angle 
apical interne; ces dépressions sont constantes. La couleur varie du brun rouge 
foncé à reflet plombé au noir avec ou sans reflet. Les élytres très foncés sont de 
beaucoup les plus fréquents (31/33). L’angle humeral, l’angle apical externe, 
la suture et une fine marge apicale sont d’un rougeätre foncé parfois un peu 
translucide. La sétulation est gris noir, moyenne de longueur et de densité, les 
insertions dirigées vers l’arrière et quelque peu râpeuses. 


Quedius coronatus n. sp. — Tête, édéage et antenne. (L'échelle n’est valable que pour Pédéage) 
SCUTELLUM. — L’ecusson, grand, lisse, est triangulaire à sommet arrondi. 
ABDOMEN. — L’abdomen est rétréci régulièrement chez les mâles, tandis qu'il 


atteint sa plus grande largeur à l’articulation des tergites 2 et 3 chez les femelles. 
Le premier tergite, couvert d’une fine réticulation, est glabre. Les autres sont 
ponctués, guère plus finement que les élytres. Une bande étroite de testacé obscur 
les limite postérieurement, mais cette couleur n'apparaît pas toujours avec net- 
teté. Elle se remarque surtout au bout du pygidium, de surcroît translucide 
comme la marge du propygidium, orné du liséré blanc. Les poils sont gris brun, 
peut-être noirs, sous une lumière rasante et l’irisation sur fond noir est celle de 
l'acier bleui. 
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Le ventre est pareillement pubescent, avec le sternite 2 voûté en angle obtus, 
le 3 plus arrondi, les autres redevenant bombés en arc. Cette voussure épaissit 
l'abdomen, Le pygidium 4 a son bord distal échancré en triangle large, à 
sommet arrondi, suivi d’une plage lisse. 


Parres. — Les pattes sont brunâtres très foncé avec des tarses rougeätres, 
le premier article plus court que le dernier aux postérieures. 

Les pattes de devant ont des hanches noires, les cuisses très foncées à bords 
supérieur et inférieur éclaircis, le trochanter et les genoux sont clairs, les tibias 
noirâtres. Les tarses sont bien dilatés chez le mâle, mais plus étroits que l’apex 
du tibia chez la femelle. Les pattes intermédiaires sont semblablement colorées, 
leur tibia arqué dans les deux sexes et porteur d’une brosse serrée et fine dans 
Ja concavité intérieure, Les postérieures, encore plus foncées, ont des cuisses 
grêles claviformes rétrécies à l’apex. 


CARACTERES SEXUELS SECONDAIRES, — Regroupons ici les caractères sexuels 
secondaires. Nous trouvons que la taille est plus petite chez le male, les ‘tarses 
antérieurs ne sont pas dilatés chez la femelle, dont les tibias intermédiaires sont 
moins courbés; chez elle encore, l’abdomen est élargi. Enfin les pygidium et 
propygidium sont différents dans les deux sexes. 


SYSTÉMATIQUE. — La présence de la ligne oblique de points post-oculaires 
conjointement à l’étroitesse du cou, a servi de critère à PORTEVIN pour définir 
le sous-genre Quediopsis. Ces deux caractères se retrouvent chez plancus Er, 
riparius Kelln. et eppelsheimi Qued. 


L’edeage du coronatus est plus voisin de celui de plancus Er. que de celui de 
riparius Kelln. La conformation du pronotum, des tarses, l'épaisseur de la tête, 
la voussure sternale de l’abdomen, la couleur générale le rapprochent de ce 
dernier. 


La présence des points inter-oculaires et la taille font penser au plancus Er. 
et à l’eppelsheimi Qued., dont il se détache résolument par les points supra- 
oculaires constituant avec tous les autres une couronne autour du disque du 
vertex, par sa taille encore plus grande, par la couleur des pattes, la ponctuation 
des élytres plus rude et moins serrée, jamais jaune; celle très sombre de l’abdo- 
men sans bandes transversales, les palpes presque noirs, les antennes pas « forte- 
ment élargies ». 

Pourtant il diffère des Quediopsis connus par le dimorphisme sexuel des tarses 
antérieurs, ceux-ci étant élargis chez plancus Er. et riparius Kelln. 


Pour le moment, en attendant une révision étendue du genre Quedius et pour 


des raisons pratiques, plaçons-le comme il suit dans les tableaux dichotomiques : 


A— Cou étroit (? caractères généralement admis), une série de 3 points 
en ligne oblique derrière les yeux. Corps plus ou moins bronzé verdätre 


(SESMOILLETIONSIS) ER ee Re Nobre A oe re BA De ei 
a — Front sans point entre les yeux ............. orcas riparlas.Kelln, 
— Front avec deux.points entre Jes yen, AS SS. AE 

b — Insecte large et fort, sombre. Bord postéro-supérieur de l’œil avec trois 


points. Yeux trés gros. Pubescence sombre. Tarses antérieurs des 
femelles plus étroits que Papex des tibias..... +++... Coronatus n. sp. 
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— Insecte moins robuste ; sans point supplémentaire au bord postéro- 
supérieur de l’œil. Yeux normaux. Pubescence jaune à reflet doré. 


Bralarsesgdilatesedanss lestde sexe NN LEARN RICE [6 
ce — Antennes à articles carrés, bien épaissies vers l’apex. Elytres finement 
etedenscments pormtilless Ar. AMENER ad PRE Dee eppelsheimi Qued. 
— Antennes à articles plus longs que larges. Elytres pas très densément 
ni très finement ponctués (caractères assez subjectifs)....... plancus Er. 
BIBLIOGRAPHIE 
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Note sur trois Chrysomelidae |Cor..| 


par Ph. Davip 


1. Chrysochloa (Romalorina) alpestris Schumm. ab. putoni Wse. 


Cette espèce a été prise pour la premiere fois par Puron, au Canigou, (Pyrénées- 
orientales) et décrite par WEISE en 1891 (in Deutsche Ent. Zeitschr.). Les seuls 
individus que j’avais examinés étaient les exemplaires récoltés par Puron, qui 
sont vraisemblablement les cotypes. Quelques individus se trouvent également 
dans les collections FAGNIEZ et ROYER, tous sont étiquetés Canigou, ou bien Pyré- 
nees-orientales. J. JARRIGE, ayant fait des recherches dans le massif du Canigou, en 
1951, récolta quelques Chrysochloa, qu’il voulut bien me soumettre. Je reconnus 
C. (Romalorina) alpestris Schumm. ab. putoni Wse. qui rappelle beaucoup par 
son aspect général C. (Romalorina) gloriosa F., mais Vespéce est généralement 
de taille plus petite, le corps et les élytres ont leurs côtés presque parallèles, 
la ponctuation élytrale est plus dense, plus forte donnant ainsi à l’insecte un 
aspect moins brillant et plus rugueux. De plus, l’organe copulateur du mâle 
présente des différences sensibles. Chez C. (Romalorina) gloriosa, ’apex de l’édé- 
age est lancéolé, tandis que chez alpestris Schumm., les bords de l’apex sont 
presque parallèles et le ligule est peu saillant. Les treize individus récoltés par 
JARRIGE varient beaucoup. Les uns sont vert doré avec des bandes longitudinales 
et le pronotum d’un bleu foncé, à bourrelets verts; d’autres ont les élytres rouges 


(1) Espèce douteuse, énigmatique, dont il faudrait voir le type. La valeur qu’accorde QUEDENFELD aux 
«trois petits points alignés» de la série intermédiaire du corselet est illusoire, cette série étant instable 
chez plancus Er. 
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à bandes vertes et le pronotum vert; d’autres encore sont en entier d’un noir 
clair avec la suture et les bandes élytrales légèrement bleues; enfin certains 
sont totalement bleu violet avec les deux bandes et la suture noire. 


Ce Chrysochloa a été pris sur des Anthriscus, en juin 1952, à 1500 m. d’alti- 
tude, en forêt de Marialle (Canigou). Cette capture précise la localité de l’insecte, 
et celui-ci, à ma connaissance, n’avait pas été repris depuis fort longtemps. 


2. Chrysochloa (Romalorina) bifrons F. ab. stussineri 
Wse. 


Cette espèce récoltée par M. ’Abbe WINIEW- 
ski, en septembre 1947, à Boult (Haute-Saône). 
existait déjà dans la collection PUTON, repré- 
sentée par un exemplaire, étiqueté Vosges. La 
provenance de cet individu (signalé dans le 
catalogue des Vosges (!) sous le nom de var. 
decora Suffr. de C. (Romalorina) gloriosa F.), 
a été mise en doute par BOURGEOIS. Apres avoir 
examiné l’édéage de cet exemplaire, j’ai reconnu 
qu'il appartenait non pas au groupe de gloriosa, 

mais au groupe de bifrons, et qu'il ne s'agissait 

1 2 pas de la forme decora Wse., mais de l’aberration 
stussineri Wse. La forme decora est localisée 

Rie Nee FI 2 C. en Ar dans les Sudetes et les Balkans. On connaissait 
ae a ar ae Re déjà de France deux formes de C. (Romalorina) 
lorina) gloriosa F. (partie apicale). bifrons F., la forme typique et la forme aenescens 

| Suffr. La première a toujours la face dorsale 

d’un jaune laiton, la face ventrale et les pattes d’un bleu violet. Elle est 
répandue dans les Dourbes (Basses-Alpes), dans les Alpes-Maritimes près 
d’Authion et dans les Hautes-Alpes. La seconde forme, qui elle, est entièrement 
d'un vert clair doré avec parfois quelques faibles bandes élytrales d'un bleu 
violet, se trouve en Grande-Chartreuse et en Haute-Savoie: à Chamonix, où elle est 
très rare. Les C. (Romalorina) bifrons F., récoltés par M. l'Abbé WINIEWSKI et 
celui de Puron appartiennent à l’aberration stussineri Wse., qui n’était connue 
que de Carniole, du Massif des Karawanken, en Carinthie, et de Suisse. J’en rap- 
pelle la description (*): « Bordure à la base du pronotum, suture et bandes des ély- 
tres d’un bleu foncé ». La ponctuation, du pronotum et des élytres, plus fines et plus 
dense, confère à l’insecte un aspect satiné et plus brillant. La convexité du corps 
est bien moins accentuée que chez les deux autres formes, les antennes sont 
également moins gréles, J'ai trouvé dans la collection Puron, des cotypes, récol- 
tés par STUSSINER à qui WEISE a dédié ce Chrysochloa, étiquetés Carniola. 
Quelques autres existent dans la collection ABEILLE DE PERRIN et proviennent 
du Mont Rose. La capture faite par M. l'Abbé WrinrewskI, est fort interessante car 
elle élargit notablement l’aire de dispersion de cet insecte, qui comprend main- 


tenant: les Vosges, la Haute-Saône (Boult), la Suisse (Mont Rose), le massif des 
Karawanken, et la Carniole. 


(1) BourGrots. — Catalogue des Coléoptères de la chaine des Vosges. 


(2) ERIGHSON, — in Naturgeschichte der Insecten Deutschlands 1898, 
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Au cours de mes vacances, je suis allé à Boult pour observer ce Chrysochloa 
dans son milieu, malheureusement je n’ai pu le retrouver. M. BoiLLey, l’ami de 
M. PAbbé WinrewsKki, a fait les observations suivantes: l’insecte est très abondant 
dès le printemps, et il le trouve en retournant la terre de son jardin; l’insecte 
disparaît ensuite, pendant la canicule, pour réapparaître de nouveau fin août, 
début septembre. Dans la région, j’ai remarqué la présence de très grandes 
Ombellifères, aux dépens desquelles ce Chrysochloa doit vivre très certainement; 
j'espère par la suite pouvoir le confirmer. 


3. Mon collègue Jean MOUCHET, m’ayant aimablement confié des Chrysomelides 
à déterminer, je remarquais un Chrysomela, qui m'était inconnu. Après avoir 
comparé cet insecte avec les Chrysomela paléarctiques, je reconnus Chrysomela 
corcyria Suffr. (‘) signalé de l'Italie méridionale et centrale, des localités suivan- 
tes : Calabre : Santa Eufemia, Rome (14-V-40, G. Frey) Pise, Campania, Lazio 
(Castel Gandolfo), Sicile et enfin de Corfou. 

Je rappelle la description de ce Chrysomela : long. 7 mm., larg. 6 mm., il est 
de forme globuleuse et de couleur vert métallique foncé. Tête finement ponctuée, 
mais cependant ponctuation plus forte et plus dense sur la partie située entre les 
antennes. Epistome à pubescence éparse et peu épaisse, antennes vert bleu. 
Pronotum : ponctuation fine, mais serrée, plus forte le long des bourrelets; le 
pronotum est moins large que le corps et en forme de cône tronqué. Les bourre- 
lets sont assez prononcés et soulignés à la base du pronotum par une fine canelure. 
Elytres très bombés, ponctués régulièrement et assez fortement, cette ponctua- 
tion est disposée en dix rangées régulières et bien alignées sur chaque élytre; 
ponctuation secondaire irrégulière et éparse. Scutellum alutacé, non ponctué; 
calus huméral très faible. Ailes rouges. Dessous du corps d’un vert bleu ainsi 
que les pattes. 

La présence de ce Chrysomela en France élargit sensiblement, comme pour 
l'espèce précédente, son aire de répartition. Il a été récolté au fauchoir par 
J. Moucuet, à Saint-Martin-Vésubie (Alpes-Maritimes) pres de Berthemont, le 
1° juillet 1949; malheureusement la plante hôte n’a pu être identifiée. 


Descriptions de deux nouvelles Pyrales malgaches [Lrp. Pyraripipar] 
par H. Marion et P. VIETTE 


On trouvera ici les descriptions de deux Pyralididae nouveaux récoltés par 
P. VIETTE à Madagascar durant l’été austral 1951/1952. 


Scirpophaga geliath n. sp. (Schoenobiinae) (°) 


9. Espèce de très grande taille. Envergure 49 +5 mm.; longueur des ailes 
antérieures 23 + 3 mm. 

Les antennes sont courtes, noires et finement annelées de blanc. La tête et les 
palpes labiaux sont blancs. Le thorax est brun; les tarses sont noirs et annelés 


(1) Surrrian. — Linn. Ent., V, 1851, p. 133. 

(2) Bien que cette espèce soit indiscutablement une espèce du genre Scirpophaga, au sens d’Hampson 
(1895, Proc. Zool. Soc. London, p. 912), certains individus ont R 5 et M1 tigées. 

Goliath en raison de la très grande taille. Il y a déjà un Schenobjus gigantellus, . 
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de blanc; les tibias métathoraciques sont blancs avec les deux paires d'éperons 
noirs. L’abdomen est blanc avec le dessus des segments abd. 2, 3, et parfois 4, 
jaunätre; l’énorme touffe de poils terminale est brun jaunätre. 

Les ailes antérieures sont uniformes, brun clair avec les nervures un peu plus 
foncées. La côte est bordée de blanc crême sur une largeur d’environ 1 mm. et 
demi. Les franges du bord externe et du bord interne sont blanches. 

Les ailes postérieures sont blanc pur avec les nervures et une fine ligne, à 
la base des franges, à peine brunätre. 


Le dessous est entièrement blanc avec la cellule des ailes antérieures plus ou 
moins lavée de brunátre. 


Armure génitale (fig. 1). Les lobes de l’oviporus sont assez grands, garnis 
abondamment de soies et non individualisés dans leur partie dorsale. Les apo- 
physes postérieures sont minces, atteignant une fois et demi, environ, la longueur 
des lobes de l’oviporus. Le segment abd. 8 n’est sclérifié que dans sa partie 
tergale, avec une zone de moindre sclerification en son milieu, son bord posté- 
rieur est garni de longues et fines soies. Les apophyses antérieures forment deux 
angles droits perpendiculaires, la partie proximale étant très épaissie. L’ostium 
bursae est nettement marqué par un repli de la membrane abd. 7-abd. 8. Le 
ductus bursae montre quelques sclérifications dans sa partie proximale. La bourse 
copulatrice est petite et membraneuse. La membrane intersegmentaire abd.7- 
abd. 8, fortement développée, montre une large zone, fortement ponctuée; les 
points étant les insertions des poils de l’enorme touffe terminale. 


Holotype 2 : Madagascar Centr., Tananarive, Parc de Tsimbazaza, alt. 
1200 m., 14-1-1952 (genit. 9, prép. P. Viette n° 2625) (Museum National, Paris). 
16 Paratypes 2 : id. de novembre à février (Museum National et Coll. H. 
Marion). Un paratype a été déposé au Senckenberg Museum à Francfort sur le 
Main. Des spécimens de cette espèce se trouvent au British Museum (N. H.). 


Clatrodes n. gen, (Pyraustinae) () 


Les ocelles sont bien developpes. Le premier article des palpes labiaux est 
écailleux tandis que le deuxième et le troisième sont garnis de longs poils 
couchés; le deuxième et le troisième articles sont de même longueur, le deuxième 


est ascendant et oblique et le troisième horizontal, Les palpes maxillaires sont 
cylindriques (fig. 3). 


Aux ailes antérieures R2 est très étroitement approchée du trone commun 
de R3 + R4 qui sont tigées, R 5 part de langle supérieur de la cellule et M2 
et M3 d’un point commun, Cul a part de langle inférieur de la cellule et Cul b 
bien avant langle, 

Aux ailes postérieures 


M1 part de langle supérieur de la cellule, M2 et M3 
d’un point commun, Cu I 


a est libre et Cul b part bien avant Pangle de la cellule. 
Les lobes de l’oviporus sont étroits et allonges avec des 
apophyses postérieures assez courtes, Le segment abd. 8 est entièrement sclérifié 
avec des apophyses antérieures atteignant deux fois la longueur des postérieures. 
L’ostium bursae est simple, le ductus bursae est fortement sclérifié dans sa 
partie postérieure, formant une sorte d’angle droit avec une lamelle latérale, 


Armure génitale 9. 


(1) De clatri grille, odes terminaison fréquente pour les genres de Pyrales, Allusion à l'aspect grillagé des 
ailes antérieures de l'espèce type du genre. 


ds 


e 
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le reste du ductus est membraneux. La bourse copulatrice est entierement mem- 
braneuse présentant des laminae dentatae formant une large. plaque ovale et de 
plus en plus petite de la périphérie au centre. 


Fig. 1, armure génitale © de Scirpophaga goliath n. sp. — Fig. 2, id. de Clatrodes squaleralis n. sp. — 
Fig. 3, palpes labiaux du même. — Fig. 4, schéma de dessus de l’aile antérieure du même. 


Espèce type du genre : Clatrodes squaleralis n. sp. é 
Ce genre est proche de Thesiphisa Hb. (= Mecyna Gn. nec Doubleday = Tho- 
leria Hb.) (espèce type: limbalis). Dans la clé d’Hampson (Proc. Zool. Soc. London 
1898, p. 598) le nouveau genre peut être placé de la manière suivante : 


, 
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h — Palpes porriges. 

a2 — Palpes rostriformes, troisième article porrigé. 

b3 — Palpes dépassant la tête d’une fois la longueur de celle-ci. 

c4 — Ailes antérieures subrectangulaires; aux ailes postérieures, M2 et M3 
approchées à la base, mais Gu la écartée; palpes maxillaires filiformes... 


LS je Brie ee RS dt ate SR TE RE CCE ee Clatrodes. 


Clatrodes squaleralis n. sp. () 


Envergure 24-25 mm.; longueur des ailes antérieures 11-15 mm. 

Les palpes labiaux sont bruns et blancs ventralement. Le thorax est brun noir 
avec les tegulae dorsalement bordés de blanc. L’abdomen est brunâtre pâle. 

Les ailes antérieures, relativement étroites, sont de couleur fondamentale brun 
noir, traversées par toute une série de fines et étroites lignes blanches délimitant 
des espaces brun noir. On se reportera à la figure 4. Les nervures s’inscrivent 
finement en blanc dans le champ postdiscal et la dernière bande transversale 
blanche délimite un espace terminal brun clair dans lequel se trouve deux points 
noirs très distincts sur la côte avant l’apex et une fine ligne de points noirs à 
la base des franges. Celles-ci sont d’un brun très clair. 

Les ailes postérieures sont d’un blanc un peu brunátre, légèrement enfumees 
de brun rougeâtre autour de l’apex, avec quelques traces indistinctes d’une 
ligne postdiscale et avec une rangée terminale de petits points noirs à la base 
des franges. 

L’armure génitale @ a été décrite lors de la description du genre. 

Holotype 2 : Madagascar Centr. Massif de l’Ankaratra, Station de Manjaka- 
tompo, Forêt d’Ambahona, alt. 1850 m., 18-XII-1951 (genit. 2 prép. P. Viette 
n° 2636) (Muséum National, Paris). Un paratype 2: id., 25-1-1952 (coll. H. Marion). 
Des spécimens de cette espèce se trouvent au British Museum (N.H.). 


La collection d'Ephéméroptères de R. Despax 


par M.-L. VERRIER 


Au cours de ses recherches sur les Plécoptéres, R. DESPAX avait fait de nom- 
breuses captures d'Ephéméres (larves et imagos) qu'il n’a pas eu le temps 
d’etudier. Il m’en avait parlé, et proposé de me les remettre pour determination. 
La mort Ta surpris avant qu'il n'ait réalisé ce projet. Ses collections ont été 
remises au laboratoire d’Entomologie du Muséum National d'Histoire naturelle. 
M. L. BERLAND a bien voulu me confier l'étude des Ephéméres. Il s’agit de captures 
qui s'échelonnent entre 1922 et 1947. Les individus sont généralement en bon 
état. Leur présentation traduit les qualités d’excellent naturaliste de R. DESPAX. 
Us proviennent principalement des environs de Toulouse, de la région d'Orédon 
et de Saint-Béat dans les Pyrénées centrales, de l'Ariège, des Pyrénées orientales, 
de l’Aude, de l'Hérault et du Gard. 

Je donne, dans la liste que Pai dressée après avoir déterminé chaque espèce, 


(1) De squalere, porter le deuil, En raison du dessin blanc sur fond noir qui peut être assimilé (avec de 
la bonne volonté) à une toilette de deuil, 
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toutes les indications sur les lieux et dates de capture que j’ai trouvées, mention- 
nées par R. DESPAX, sur des étiquettes incluses dans chaque tube. 

Pour certains lieux situés dans les Pyrénées centrales et orientales, que je 
connais bien pour y avoir travaillé moi-même après R. Despax, j'ai donné quel- 
ques précisions supplémentaires. 

Les captures de R. DEspax complètent nos connaissances sur la répartition 
géographique des Ephémères de la faune française. Par l’indication précise de 
la date de capture que j'ai fait suivre de la mention du stade d’évolution des 
individus (larves, subimagos et imagos), elles apportent des données sur la bio- 
logie et notamment des indications sur la durée possible du cycle de nombreuses 
espèces. 


EPHEMERIDAE 
Ephemera vulgata L. 


Imagos et subimagos mäles et femelles, Le Poitou, 3 juin 1929. 
Imagos mäles et femelles, Toulouse, Le Portet, 3 juin 1932. 
Imago mäle, Canal du Midi, mai 1933. 

Imagos femelles, Arles-sur-Tech, 1” juin 1935. 

Subimagos femelles, Bois de Linars, 18 juin 1938. 


Ephemera danica Etn. 


Larves, Le Lez à Saint-Beat, 15 août 1935. 


POTAMANTHIDAE 
Potamanthus luteus L. 


Larves dans la Garonne, à Muret, le 9 et le 19 juin 1933. 


LEPTOPHLEBIIDAE 
Habrophlebia fusca Gurt. 


Larves dans La Baillaurie, près de Banyuls-sur-Mer (Pyrénées-orientales) en 
amont du barrage, 2 juin 1935. 


Habroleptoides modesta Hagen. 


Larves, dans un petit torrent, affluent sur la rive gauche de la Vis, à 3 km. en 
amont de Ganges (Gard), 19 et 29 mai 1930. 

Larves à Arles-sur-Tech (Pyrénées-orientales), 24 et 26 mars 1932. 

Larves dans le ruissean du Troc, pres de Banyuls-sur-mer (Pyrenees-orientales) 
le 16 mai 1932. 

Larve, source calcaire, cöte d’Argut, 23 mai 1938. 

Larves, en amont du barrage de la Bauillaurie pres de Banyuls-sur-mer (Pyre- 
nees-orientales) pas de date. 

Imagos à Saint-Ferréol. R. DESPAX a précisé que les captures avaient été faites 
au-dessus du canal, à ce moment presqu’a sec, en partant de l’écluse et en se 
dirigeant vers le parc, le 3 avril 1930. 

Un subimago mâle au Puyvalador, le 13 juillet 1931. 

Imagos mâles et femelles à Arles-sur-Tech (Pyrénées-orientales), 24 et 26 mars 
1932. 

Imagos mâles et femelles à Cospron près de Banyuls-sur-mer (Pyrénées- 
orientales), 15 mai 1932, 
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Imagos mâles à Jouéou, le 12 juillet 1932 et le 6 septembre 1938. 

Un imago mâle à Artigue d’Arbo (Haute-Garonne), le 19 avril 1933. 

Imagos mâles à Argelès-Pibest, 7 juin 1933. 

Subimagos mâles et femelles, Haute vallée de l’Arros, vers 900 m. d’altitude. 
(Hautes-Pyrénées), 25 avril 1935. 

Imagos à Oredon (Hautes-Pyrénées), le 2 juillet 1936. 

Subimago mâle, source calcaire, côte d’Argut, 23 mai 1938. 
Thraulus bellus Etn. 


Larves, au barrage de la Baillaurie, près de Banyuls-sur-Mer, le 2 juin 1935. 
Imago mâle au barrage de la Baillaurie, près de Banyuls-sur-Mer, le 16 mai 


1932. 
Imagos, au barrage de la Baillaurie, le 2 juin 1935. 


EPHEMERELLIDAE 


Ephemerella ignita Poda. 
Larves à Saint-Guilhem-le-Désert, dans Herault, le 8 et le 10 juin 1930. 
Larves dans Le Lez á Saint-Béat (Haute-Garonne) le 15 aoút 1935. 
Imagos máles, bord du ruisseau en amont de Moussoulens (Aude). 
Chitonophora sp. 


Une larve, parc de Saint-Ferréol, le 2 juin 1932. 


CAENIDAE 
Caenis macrura Stephens. 
Imagos mâles et femelles à Toulouse, fin juillet 1929. 
Larves á la Baillaurie, en amont du barrage, pres de Banyuls-sur-Mer (Pyré- 
nées-orientales). 
Caenis sp. 


Imagos et subimagos femelles à Muret, le 25 juin 1933. 


BAETIDAE 

Baetis vernus Curtis. 

Imagos. mâles, pres du ruisseau du Lez à Saint-Béat (Haute-Garonne) le 9 juin 
1929. 

Imagos mâles à 2 km. en amont de Saint-Laurent-de-Cerdan (Pyrénées-orien- 
tales), le 13 mai 1932. 
Baelis type vernus. 

2 Imagos mâles en mauvais état dans un ruisseau du Lez, pres de Prades 
(Pyrénées-orientales). 
Baetis pumilus Burm. 

Larves dans le torrent d’Estibere (Hautes-Pyrénées), le 23 juillet 1926. 

Larves dans le ruisseau de Meliande, le 5 juin 1931. 

Larves dans l’Ariege A Hauterive, le 6 février 1933. 

Larves dans un petit torrent affluent, rive gauche de la Vis, A 3 km. en amont 
de Ganges (Gard), 


à > 
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Larves dans la tourbière supérieure d’Estibere (Hautes-Pyrénées), le 27 juin 
1935. 

Larves dans le canal d’Orédon, le 2 juillet 1938. 

Imagos, a Laramette, les 5 mai 1931 et 29 avril 1932. 

2 Imagos males a Argelés-Pibest, le 7 juin 1933. 


Baetis alpinus Pictet. 


Larves, vallée de Campbieil, 10 août 1932. 
Imagos a Montlouis, le 14 juillet 1931. 
Imagos, tourbieres Despax, au-dessus d'Orédon (Hautes-Pyrénées), 10 août 1933. 


Baetis gemellus Etn. 


Larves au cirque de l’Estarragne (Hautes-Pyrénées), le 21 août 1927. 

Larves dans le ruisseau de Méliande, le 20 mai 1929. 

Larves dans la vallée d’Estom à Cauterets, le 10 mai 1933. 

Une larve, chemin d’Oredon, 4 août 1933. 

Larves à Orédon, fond du torrent du Méchant, 2 août 1937 et fin juillet 1938. 

Larves à Saint-Béat (Haute-Garonne) en mars 1939. 

Imagos mâles et femelles pres des sources du Lez (Haute-Garonne), le 18 mai 
1930. 

Un imago mâle et un imago femelle au Boucaunas d’Arlos, le 4 mai 1931. 

Un imago mâle à Saint-Béat, le 12 mai 1932 et le 15 juin 1939. 


Baelis rhodani Pict. 


Larves, foret de Rennes, 23 octobre 1936. 
Larves, parc de Saint-Ferréol (Haute-Garonne). 


Baetis sp. ; 

Subimagos mäle et femelle a Saint-Béat (Haute-Garonne) pres du bord du canal, 
a proximite de la scierie, 9 mars 1929. 

Imago femelle 4 Saint-Guilhem-le-Desert, 8 et 10 juin 1930. 

Imago femelle à Bourg-Madame (Pyrénées-orientales), le 2 juillet 1930. 

Subimago femelle, pres des bords de la Garonne a Toulouse, en aval du Pont 
Pinsaguel le 4 octobre 1930. 

Imago femelle — Arles-sur-Tech (Pyrénées-orientales), le 9 mai 1932. 

Imago femelle (incomplet), vallée de Couplan, au pont de l’Oule (Hautes- 
Pyrénées), le 9 aoüt 1932. 


Imago femelle — Cöte d’Argut et Garonne le 21 aoüt 1933. 
Imago femelle — Usson-les-Bains (Ariege) le 2 juin 1935. 


Centroptilum pennulatum Etn. 

Imago mâle à Muret (Hte-Garonne) le 28 juin 1939. 
Centroptilum sp. 

Larves à La Mosson, en mars 1929. 


Cloeon dipterum L. 
Imago femelle et subimago mâle -— Toulouse, le Portet, 3 juin 1932. 


Procloeon hovassei Verrier. 
Imagos mâles et femelles près des Laquets, au-dessus d'Orédon, le 7 juillet et 


le 9 août 1932. 
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Imagos mâles à Orédon (Hautes-Pyrénées), au laboratoire, le 10 août 1939. 
Procloeon rabaudi Verrier. 


Subimago femelle — La Baillaurie près de Banyuls-sur-mer, le 8 avril 1931. 


SIPHLONURIDAE 
Siphlonurus lacustris Etn. 


Larves — Orédon, en août 1938. 
Imagos et subimagos mâles et femelles au Lac de Llosa, 1900 m., le 25 août 1922. 
Imagos mâles et femelles — Ax-les-Thermes, septembre 1932. 


3 Imagos mâles à Orédon (Hautes-Pyrénées), fin juillet 1938. 


ECDYONURIDAE 
Ecdyonurus lateralis Curtis. 


Larves dans l’Aljon, à Alès (Gard) le 14 octobre 1927. 

Larves dans un petit torrent affluent sur la rive gauche de la Vis, à 3 km. en 
amont de Ganges (Gard), le 19 et le 20 mai 1930. 

Larves — Saint-Guilhem-le-Désert (Hérault), le 8 juin 1930. 


Larves — Saubrune, en amont de la poudrière Braqueville (près de Toulouse), 
29 mars 1931. 

Larves — Grépiac, mai 1931. 

Larves — Vallée de Campbieil (Hautes-Pyrénées), le 10 août 1932. 

Larves — Muret (Haute-Garonne), 9 juin 1933. 

Subimago mâle — Saint-Béat (Haute-Garonne) sur les bords du canal près de la 
scierie, le 9 avril 1929, 

Subimago mâle — Saint-Béat, sources du Lez (Haute-Garonne), 18 avril 1930. 


Subimagos mâles et femelles Saint-Guilhem-le-Désert, 8 juin 1930. 
Subimago mâle — La Garonne, à Toulouse, en aval du pont de Pinsaguel le 4 oc- 
tobre 1930. 


Imago mâle — Cospron, près de Banyuls-sur-Mer (Pyrénées-orientales), les 15 
et 18 mai 1932. 

Subimago femelle — Barrage de la Baillaurie, 16 mai 1932. 

Imagos mâles — Toulouse, le Portet, 3 juin 1932. 

Imagos et subimagos mâles et femelles — Muret, le 25 juin 1933. 

Subimagos et imagos mâles — Salles (Aude). 


Ecdyonurus venosus Fabr. 


Larves — ruisseau en amont de la tourbière d’Aumar (Hautes-Pyrénées) 2 sep- 
tembre 1924 et 16 septembre 1924. 

Larves — Castelnau, avril 1925. 

Larves Castelnau, ruisseau de Feillet, avril 1925. 

Larves — Dérivation de l’Artillac — Echappement de la scierie. Avril 1935. 

Larves — Nougarède, avril 1925. 

Larves — Tourbière supérieure d’Estibere, 23 juillet 1926 et 27 juin 1925. 

Larves — Toulouse, Chaussée Bibent, 27 avril 1931. 

Larves — Grepiac, mai 1931. 

Larves — dans l’Ariege, à Hauterive, 6 février 1933. 

Larves — Artigues d’Arbo (Haute-Garonne), 19 avril 1933. 

Larves — Coteaux de Pech David, chemin des Etroits, Garonne, mai 1933. 


Larves — Le Lez à Saint-Béat (Haute-Garonne), 15 août 1935. 


Mars 1953 47 


Larves — Tourbiere d’Aumar, 16 aoüt 1936. 

Larves — Orédon, fond du torrent du Méchant, 2 août 1937. 

Larves — Premier replat de l’Estarrague, 7 juillet 1947. 

Larves — dans un petit torrent affluent de la Vis, sur la rive gauche, à 3 km. 
en amont de Ganges (Gard). 

Imago femelle — La Garonne à Roquefort, 1° juin 1922. 

Imagos mâles — Melles (Haute-Garonne), 23 juillet 1927. 

Imago male — capturé sur les bords de l’Oule, près d'Orédon, le 26 juillet 1927. 

Subimago femelle — près de la Garonne, en aval du Pont de Pinsaguel, 4 octo- 
bre 1930. 

Imagos mâles — près du déversoir des Lacquets, près d'Orédon, le 9 août 1932. 

Un imago mâle, deux subimagos femelles — Vallée de Couplan (Hautes- 
Pyrénées), 9 août 1932. 

Imagos — Ax-les-Thermes, septembre 1932. 

Imago mäle — Cöte d’Argut et Garonne, 21 aoüt 1933. 

Subimagos mâles et femelles — Haute Vallée de l’Arros, vers 900 m. dans les 
Hautes-Pyrénées, le 25 avril 1935. 

Imago femelle — Orédon, laboratoire, le 29 juillet 1936. 

Imago femelle — premier replat de l’Estarragne, 7 aoüt 1947. 

Imagos mäles — sur les bords du ruisseau, en amont de Moussoulens (Aude). 


Ecdyonurus insignis Etn. 
Larves — Laramette, 5 mai 1931 et 29 avril 1932. 


Epeorus assimilis Etn. 


Imagos et subimagos — Montlouis, 14 juillet 1931. 

Imago mâle — Côte d’Argut et Garonne, 21 août 1933. 

Imago mäle — Bains de Tredos (Val d’Aran), le 24 aoüt 1932. 

Imago mâle — Saint-Béat, bord de la Garonne, 15 juin 1938 et août 1946. 


Rhitrogena alpestris Etn. 


Larves — dans un ruisseau près de la tourbiere d’Aumar (Hautes-Pyrénées), 
le 11 septembre 1924. 

Larves — Castelnau, ruisseau de Feillet, avril 1925. 

Larves — torrent d’Estibiere, 23 juillet 1926. 

Larves — dans un petit torrent affluent sur la rive gauche de la Vis, à 3 km. 
en amont de Ganges (Gard); 19 et 20 mai 1930. 

Larves — Estarrague (Hautes-Pyrénées), 21 août 1927 et 6 août 1933. 

Larves — «Canal» d’Oredon, 2 juillet 1936 et 2 juillet 1938. 

Larves — Jouéou (Hautes-Pyrénées), 14 avril 1938. 

Imagos — Estarragne, 11 août 1933. 

Imago femelle — Cöte d’Argut et Garonne, le 21 aoüt 1933. 


Rhitrogena semicolorata Curt. 

Larves — Saint-Béat, le Lez, le 13 avril 1933. 

Imagos — Saint-Béat, le 12 mai 1933. 

La collection d’Ephéméres de R. Despax, déterminée, reviendra au laboratoire 
d’Entomologie du Museum National d’Histoire Naturelle. 

Je crois devoir, par cette note, faire connaître l'intérêt de cette collection en 
hommage à la mémoire de R. DESPAX. 
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Un Coléoptère nouveau pour la France [Cor. Dasyribar]) 
par F. TRESSENS 


En juillet 1952, j'ai capturé, au vol, à Puylaroque (Tarn-et-Garonne), un exem- 
plaire d’Acanthocnemus ciliatus Perris, Coléoptère de la famille des Dasytidae, 
remarquable par les trois derniers articles des antennes formant une massue 
allongée, mais nettement séparés les uns des autres, la ciliation longue et régu- 
lière des marges prothoraciques et élytrales, ses élytres à lignes de points 
régulières. 

Pai cherché longtemps, pour confirmer ma détermination, cet insecte dans 
les collections du Museum National. Grâce à l’obligeance de M. CoLas, j'ai fini 
par en trouver un exemplaire nommé dans la collection BEDEL, en provenance 
de Corse. Le catalogue SAINTE-CLAIRE-DEVILLE indique également la Corse pour 
cet insecte, que l’on connaît aussi de Sardaigne, de Sicile et surtout d'Afrique 
du Nord. M. le Colonel KOCHER m'a dit en avoir vu 2 exemplaires seulement, 
à l’Institut Scientifique Chérifien de Rabat. 

C’est donc une nouvelle espèce à ajouter à la faune de France continentale, 
mais dont l’unique capture demanderait confirmation par d’autres. Cet exem- 
plaire a été pris dans la rue du village, sans grandes relations d’échange, ni 
chemin de fer, ce qui écarte l’idée d’une introduction accidentelle, mais ne donne 
aucune indication sur son écologie. 


Note synonymique 
par CI. HERBULOT 


Acidalia couloniata a été décrit par BALESTRE en 1907 dans le Bulletin de la 
Société entomologique de France (p. 25) sur des exemplaires provenant de la 
Colline Annonciata aux environs de Menton (Alpes-Maritimes). 

Je possède un des exemplaires typiques de BALESTRE, un 4 du 21 juin 1906 
que je désigne comme lectotype. Il provient de la collection du Commandant 
D. Lucas qui Pavait acquis lors de la vente de la collection BALESTRE. Un autre 
exemplaire, une © du 24 juin 1906, acquis dans les mémes conditions par le 
Marquis DU DRESNAY, se trouve actuellement dans la collection du Museum Natio- 
nal, Paris. 

Il résulte de Pexamen auquel j'ai procédé de ces exemplaires qu’Acidalia 
couloniata doit être mis en synonymie de Sterrha laevigata Scopoli (1763). 


Le Secrétaire-gérant : P. VIETTE. 


Pierre André, Impr. Paris. (C. O. L. 40.0077). — 1953 
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à fermeture double gorge hermétique 
Fabrication spéciale ((DEYROLLE >” 
REPUTATION MONDIALE 


Etaloirs, Loupes 
Instruments de dissection 
Microscopes 
Tout le matériel de Botanique 
et d’Entomologie 
Boîtes transparentes liégées 
pour présentation d'insectes 

Minéralogie 


y” LIVRES D’HISTOIRE NATURELLE my 


en AVIS IMPORTANT 


Le Tresorier insiste tres vivement aupres de ses Collegues pour que ceux-ci 
acquittent le montant de leur cotisation, au cours du premier trimestre de l’année. 
Celle-ci est actuellement fixée comme suit : 


Membres titulaires français...... 1.000 fr. 
Membres titulaires étrangers.... 1.500 fr. 


Les sociétaires s’acquittent par mandats-poste, par chèque sur Paris, ou par mandats 
versés au Compte Chèques Postaux : Paris 671.64. Ces effets seront toujours adressés 
impersonnellement au Trésorier de la Société. Les cotisations impayées au ref avril seront 
mises en recouvrement postal, 


Les manuscrits destinés à être publiés dans le BULLETIN et les 
ANNALES ne seront acceptés que si l’auteur est en règle avec le 
Trésorier. 


TARIF DES TIRAGES A PART DU BULLETIN 
5o exemplaires : 250 fr. 
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ABONNEMENTS | 
Le prix de l’abonnement aux publications de la Société est de: 
France . 2:22 4/7" 1.200 fr: Étranger . + . . . 1.800 fr. 


COMPTOIR CENTRAL D'HISTOIRE NATURELLE | 


N. BOUBEE & C" 


3, place Saint-André-des-Arts et 11, place Saint-Michel — PARIS (6°) 


MATERIEL ET INSTRUMENTS POUR L'ENTOMOLOGIE 


> 


. Spécialités de cartons a insectes, filets, 
bouteilles de chasse, cages à chenilles, étaloirs, 
épingles, loupes, pinces, matériel de micrographie 
LIBRAIRIE SCIENTIFIQUE 
CHOIX IMPORTANT D'INSECTES DE TOUS ORDRES 


Echantillons à à la pièce 


Collections pour l’enseignement 


ZOOLOGIE - BOTANIQUE - GÉOLOGIE 
MINÉRALOGIE - NATURALISATION 


CATALOGUES SUR DEMANDE 


ATLAS D'HISTOIRE NATURELLE 


_ Illustrés de figures dans le texte et de planches en couleurs hors texte. 


Atlas des Mammifères, par P. RODE 
ARTS MAIRE NN EDER 4 fasc. 
Atlas des Mammiföres de France, 
_ par P. RODE et Dr DIDIER. 1 vol. 
‚Les Chauves-Souris de France, par 


BSROD RG AN AE ER ANA 1 fasc. 
Atlas des Oiseaux, par L. DELAP- 
A AA IE QUE 4 fasc. 

: Oiseaux de cage, par M. LEGENDRE, 
D NAT OPA AS RARE AE AL NN EINEN 1 vol. 
Atlas des Amphibiens et des Rep- 
tiles, par F. ANGEL...... a fasc. 


Atlas des Poissons, par L. BERTIN 
et F. ANGEL, 
Poissons marins. ........ a fasc, 
Poissons des eaux douces.. a fasc. 
Atlas des Fossiles, par G, DENIZOT 
AE Be ARR ARS LR 3 fasc. 
Atlas de Préhistoire, par H. ALIMEN 


E QUES ER us e ER A Vol. 1 


Manuel du Botaniste herborisant, 
par G. BIMONT....... ... 1 fasc. 
Petit Atlas des Insectes, par 
E COLAS iS 2 fasc. 


Cartes postales en couleurs de Mammiferes et d’Oiseaux 


ÉDITIONS N. BOUBÉE ET C" 


3, place Saint-André-des-Arts et 11, place Saint-Michel — PARIS (6°) 


Atlas des Parasites des Cultures, 


par le Dr R. POUTIERS.... 3 fasc. | 


Introduction à l’Entomologie, par 


le Dr JEANNEL....... .. . 3 fasc, 
Atlas des Orthoptères, par L. CHO- 
PARDO Qu SR RUSSEL ENG ı fasc. 
Atlas des Libellules, par L. CHO- 
PAR D ER SER ER 1 fasc. 
Atlas des Hémiptères, par A. VIL- 
LIBRS RAE DON ......2 fasc, 


Atlas des Lépidoptères. 

Fasc. I, par F, LE CERF. 

Fasc. I et III, par C. HERBULOT. 
Atlas des Hyménoptéres, par 


L. BERBAND. SIR IL ses 3 fasc. 
Atlas des Diptöres, par E. SEGUY, 
RER SP TECOS Ne 2 fasc. 


Atlas des Coléoptéres, par L. AUBER, 


SEAN A III MAS fasc. 
en | 


Guide de l’Entomologiste, par | 
COLAS Mois 1 vol. in-8 carré. 


Peuples entomophages et Insectes 
comestibles, par E. BERGIER. 


SET NU APM MS .. 1 vol, in-8 


